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G- g i l s o n

E x tra i t  d u  Jo u rn a l de Conchyliologie , Vol. L X V , 1920, p. 41.

F A U N U L E  M A L A C O L O G I Q U E  M A R IN E  
DU V A L -A N D R É  ( C ô t e s - d u - N o r d )

Par Pli. D a u t z e n b e r ü

En 1903, notre confrère, M. M. Lavezzari, a publié dans 
le Journal de Conchyliologie, tome Lí, p. 29, une liste 
des coquilles du Val-André et il a donné d’intéressants 
détails su r la topographie de cette localité. Il nous a 
fourni récem m ent des renseignem ents précis su r l’en­
droit où il a découvert quelques espèces qu ’il ne nous a 
pas été possible de re trouver : il s’agit d’un banc de 
sable, situé à l’ouest de la chaussée qui relie, à basse 
mer, la plage du Val-André à l’îlot du Verdelet. L’am ­
plitude des m arées n ’a pas été suffisante pendant notre 
séjour, de juillet à septem bre 1919, pour nous perm ettre 
l'accès de ce banc su r lequel M. Lavezzari a  récolté 
vivants deux M ollusques de l ’Océan Indien : Venus  
marica L inné (6 exemplaires) et Lucina fibula Reeve 
(1 exemplaire). Bien que la déterm ination de ces deux 
espèces soit absolum ent certaine, nous nous som m es 
abstenus de les inscrire  dans la faunule du Val-André, 
car nous supposons qu’elles ont dû être in troduites acci­
dentellem ent. Il y au ra  lieu de voir par la suite si elles 
se sont définitivement acclimatées.

C’est encore sur le m êm e banc que M. Lavezzari a 
récolté vivants le Donax variegatus et le Mactra glauca 
qui ne figurent pas dans nos récoltes. Il a pu y constater 
l’existence, en grand nom bre, du Dentalium vulgare dont 
nous n ’avons recueilli qu’un seul individu vivant, et 
des-Nucula nucleus  et Corbula gibba , dont nous n ’avons 
rapporté que des coquilles vides.
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M. Lavezzari a bien voulu revoir avec nous sa collec­
tion et cet exam en nous a am enés à reconnaître qu ’il y 
avait lieu d’effacer trois des nom s qui figurent su r sa 
liste, savoir : Io Trochocochlea turbinata , ram assé vide 
su r le quai du port de Dahouët dans du sable déchargé 
par des bateaux venus su r lest, de la M éditerranée ; 
2° Venus fasciata et Ensis siliqua  dont la citation est 
due à des erreurs d’identification.

Par contre, M. Lavezzari a omis de m entionner dans 
sa liste le Calliostoma granulatum  dont il nous a m ontré 
p lusieurs beaux spécim ens recueillis vivants dans une 
zone inférieure à celle que nous avons pu atteindre. Il 
en est de môme du Meretrix (Callista) chione L inné et 
du Solenocurtus scopula Turton.

En tenant com pte de ces rectifications, le nom bre des 
espèces citées dans la liste de 1903 est de 97, tandis que 
celle que nous publions aujourd’hui, en contient 165. 
Cet accroissem ent est dû surtou t au triage des petites 
espèces dans les cordons littoraux.

CEPHALOPODA

• O c t o p u s  o c t o p o d i a .  Linné. M oins abondant que dans 
la baie de Saint-Malo, dans les anfractuosités des 
rochers et sous les gros blocs de pierre.

* R o s s i a  m a c r o s o m a  Belle Ghiaje. Récolté vivant dans les 
m ares, entourées de prairies de zostères.

• L o l ig o  v u l g a r is  Lam arck.
Nous n ’avons pas rencontré ce Mollusque, cité 

par M. Lavezzari, ni le L. media  Linné que nous 
avons péché dans la baie,de Saint-Malo.

• S e p ia  o f f ic in a l is  Linné. Les pêcheurs de Dahouët 
rapporten t fréquem m ent ce M ollusque dans leurs 
lllots. Nous en avons trouvé quelques spécimens 
rejetés sur la g rande plage du Val-André.
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GASTEROPODA

PULMONATA

A l e x ia  m y o s o t is  D raparnaud. Débris dans les cordons 
littoraux.

L e u c o n ia  b id e n t a t a  M ontagu. R are dans les cordons 
littoraux.

O t in a  o t is  Turton. Très ra re . Quelques exem plaires 
dans les cordons littoraux.

OPISTHOBRANCHIATA

N ÜDIBRANCHIATA

• D o r is  p il o s a  M üller. R are sous les pierres; au Verdelet.
• P o l y c e r a  q u a d r il in e a t a  M üller. Rare sous les pierres, 

au Verdelet.
• E o l is  ( /E o l id ia ) p a p il l o s a  Linné. R are sous les pierres, 

au Verdelet.
• E o l is  (A c a n t h o p s o l e ) c o r o n a t a  Forbes. R are s o u s  les 

pierres, a u  Verdelet.

T e c t ib r a n c h ia t a

A c t e o n  t o r n a t il is  Linné. Quelques exem plaires jeunes 
dans les cordons littoraux.

T o r n a t in a  ( R e t u s a ) t r u n c a t u l a  Bruguiè-re. Assez 
com m un dans les cordons littoraux.

T o r n a t in a  ( R e t u s a ) o b t u s a  M ontagu. Plus- ra re  que 
l’espèce précédente dans les cordons littoraux.

• H a m in e a  n a v ic u l a  Da Costa. Un exem plaire vivant, de 
grande taille et quelques jeunes dans les p ra iries 
de zostères du Verdelet.



—  44

P h il in e  a p e r t a  Linné. Quelques coquilles su r la g r a n d e  

plage du Val-André.
P h il i n e  c a t e n a  M ontagu. R are dans les cordons lit­

toraux.

PROSOBRANCHIA! A

• M a n g il ia  c o s t a t a  Donovan. Très rare, vivant su r les 
zostères, au Verdelet. Exem plaires vides dans les 
cordons littoraux.

H a e d r o p l e u r a  s e p t a n g u l a r is  M ontagu. R are dans les 
cordons littoraux.

• C l a t h u r e l l a  p u r p u r e a  M ontagu. R.are, vivant sous les 
pierres, au Verdelet.

• C l a t h u r e l l a  l i n e a r is  M ontagu. P lusieurs exem plaires 
vivants sous les pierres, au Verdelet. Ce Mol­
lusque est un  peu m oins ra re  au Val-André que 
dans les parages de Saint-Malo.

• R a p h it o m a  n e b u l a  M ontagu. Rare, vivant su r les 
zostères et sous les pierres, au Verdelet.

• R a p h it o m a  a t t e n u a t u m  M ontagu. P lus rare  que le 
R. nebula : nous n ’en avons trouvé qu’un seul 
exem plaire vivant, su r  les zostères.

R a p h it o m a  s t r io l a t u m  Philippi. Nous n ’avons pas ren ­
contré cette espèce dont M. Lavezzari a recueilli 
un  bel exem plaire au Verdelet, dans le cordon 
littoral.

• B u c c in u m  u n d a t u m  Linné. Nous n ’en avons recueilli 
vivants que des individus très jeunes, sous les 
pierres. On rencontre souvent des coquilles 
adultes rejetées su r les plages, mais presque tou­
jours en très m auvais état.

• D o n o v a n ia  m in im a  M ontagu. Vivant sous les pierres, 
au Verdelet. Peu com m un.



— 45 —
•

• N a s s a  ( H in i a )  r e c t i c u l a t a  Linné. Extrêm em ent com ­
m un. On en voit de véritables troupeaux circulant 
à basse m er sur le sable recouvert d’une couche 
d ’eau peu épaisse. Nous n ’avons pas vu au Val- 
André la var. Mamillata Risso (=  nitida Jeffreys) 
qui est spéciale aux eaux saum âtres.

• N a s s a  (H im a )  i n c r a s s a t a  Ström . Com mun soris les 
pierres à basse mer, où il vit en colonies parfois 
très peuplées.

•V ar. ex f. m i n o r  B. D. D. De très petite taille. Nous 
avons rencontré des individus dont la hauteur ne 
dépasse pas 7 m illim ètres, alors que la taille 
habituelle est de 12 à 15 m illim ètres.

Var. ex coi. La coloration qui peut être considérée 
comme typique consiste en un fond fauve clair 
avec trois bandes décurrentes plus foncées sur le 
dern ier tour.

•V ar. ex. coi. f u s c a  Scacchi, d’un  b ru n  foncé u n i­
forme.

•V ar. ex coi. r o s a c e a  Risso. Cette variété d’un beau 
rouge vermillon, sans bandes, est peu com m une.

•V ar. ex coi. l u t e s c e n s  Scacchi. D’un jaune d’or un i­
forme. Encore plus rare  que la var. rosacea.

•V ar. ex coi. f a s c i a t a  M onterosato. Noirâtre avec une 
large bande blanche occupant le m ilieu du dernier 
tour. Assez com m une.

• N a s s a  (H im a )  v a r i c o s a  Tur'ton =  pygm æa  Lam arck. 
V ivant sous les pierres, au Verdelet. Beaucoup 
plus rare  que le ¿V. incrassata.

• O c i n e b r a  e r i n a c e u s  Linné, var. t a r e n t i n a  Lam arck. 
Commun, vivant à basse mer, sous les pierres et 
su r les rochers.

Ainsi que nous l’avons expliqué (Les M ollusques 
m arins de la baie de Saint-Malo, p. 19), l’O. erina-
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ecus typique, est la forme m éditerranéenne rep ré­
sentée par K norr (Délices des yeux, IV, pi. XXIII, 
flg. 3), qui diffère de la var. tarentina par ses 
cordons décurrents plus saillants.

*Var. ex f. major non. var. D’une taille plus forte que 
la var. tarentina, typique. Elle atteint 45 à 48 m illi­
m ètres de hauteur. Relativem ent fréquente sur 
les rochers.

Var. ex coi. La coloration typique est d’un fauve 
rougeâtre uniform e.

*Var. ex coi. cingulifera Lam arck. Fauve avec une 
zone blanche étroite sur l ’angle supérieur des 
tours.

*Var. ex coi. fasciata Dautzenberg. Ornée d’une large 
bande blanche s u r  le m ilieu du dernier tour 
et d’une autre, plus étroite, à proxim ité de la base 
de la coquille.

*Var. ex coi. fusca Dautz. D’un  b run  foncé uniform e.
*Var. ex coi. candida Dautz. E ntièrem ent blanche.

* O c in e b r a  (O c in e b r in a ) a c ic u l a t a  Lam arck. Assez 
com m un sous les pierres, au Verdelet.

^ P u r p u r a  '(P o l y t r o p a ) l a p il l u s  Linné. Très com m une 
su r tous les rochers de la région, cette espèce y 
varie peu sous le rapport de la forme, m ais y 
présente de nom breuses variétés de coloration.

*Var. ex f. imbricata Lam arck. Chez cette variété, les 
lignes d ’accroissem ent sont accom pagnées de 
squam ules qui rendent la surface rugueuse.

*Var. ex f. celtica Locard. Spire élevée et canal plus 
allongé que chez la form e typique.

*Var. ex coi. lactea Dautz. Entièrem ent blanche, 
com m une.

*Var. ex coi. fulva Hidalgo =  aurantia Dautz. d’une 
teinte fauve ou orangée uniform e. Assez rare.
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•V ar. ex coi. citrina nov. var. Jaune citron uniform e. 
Rare.

•V ar. ex coi. castanea Hidalgo. B run m arron  foncé, 
parfois presque noir. Peu com m une.

•V ar. ex. coi. caerulescens nov. var. Gris bleuâtre. 
Assez com m une.

•V ar. ex coi. bizonalis Lam arck. Blanche, avec trois 
bandes colorées situées, l’une, sous 1a. suture, la 
deuxième au m ilieu et la troisièm e su r la base du 
dernier tour. Ces bandes sont tantôt brunes, tantôt 
d’un beau jaune orangé, parfois aussi olivâtres 
ou noires.

Lam arck en choississant, pour cette variété, le 
nom  bizonalis a regardé les bandes colorées 
com m e étant la nuance du fond de la coquille et 
les deux intervalles com m e étant des bandes 
blanches.

•V ar. ex coi. monozonalis nov. var. Chez cette jolie 
variété la coquille est entièrem ent brune, presque 
noire et ne présente qu ’une seule bande blanche 
très étroite sur le dern ier tour. Nous n ’en avons 
trouvé qu’un seul exemplaire.

•V ar. ex coi. filosa Gmelin =  lineolata Dautz. Cette 
variété dont la surface est ornée de nom breuses 
lignes décurrentes brunes, ou plus rarem ent 
orangées, a été décrite comme espèce spéciale par 
Gmelin. Le fond est tan tô t blanc, tantôt plus ou 
m oins teinté de fauve, de b run , ou de gris 
bleuâtre, ce qui donne lieu à des aspects assez 
différents. Les lignes sont souvent rapprochées 
par paires. Assez commune.

•V ar. ex coi. mixta nov. var. Nous donnons ce nou­
veau nom  à une jolie coloration représentée par 
K iener (Iconogr., pi. 31, flg. 77°). Elle possède
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les bandes de la var. bizonalis et, en tre ces bandes, 
les lignes de la var. filosa. Assez rare. .

• C y p r æ a  (T r iv ia ) a r c t ic a  (Solander in  Hwass, Mus. 
Calonn.) Pulteney. Un seul exem plaire vivant 
recueilli au Verdelet, sous une pierre. Les 
coquilles vides sont rares dans les cordons lit­
toraux.

Var. europaea M ontagu. R are dans les cordons lit­
toraux.

* B it t iu m  r e t ic u l a t u m  Da Costa. Com m un sur les zos­
tères et sous les pierres.

• C e r i t h i o p s i s  t u b e r c u l a r is  M ontagu. Très r a r e ,  vivant 
sur les zostères et sous les pierres, au Verdelet.

•Var. nana Jeffreys. Un peu m oins rare  que la forme 
typique, cette variété est plus obèse et constam ­
m ent de très petite taille.

• C e r i t h i o p s i s  p u l c h e l l a  Jeffreys. Un seul exemplaire 
vivant su r les zostères. Très ra re  dans les cordons 
littoraux.

• C .e c u m  t r a c h e a  M ontagu. Un seul exem plaire roulé. 
Cordon littoral.

• C æ c u m  (B r o c h in a ) g l a b r u m  M ontagu. Com mun dans 
les cordons littoraux.

• L it t o r in a  l it t o r e a  Linné. Très com m un, vivant sur 
les zostères, les rochers et les pierres.

•V ar. ex f. vulgaris-Sow erby =  brevicula Jeffreys =  
Litt, sphaeroidalis Locard. Form e globuleuse, à 
spire courte.

Var. ex coi. La coloration typique est d’un b run  
m arron, avec des linéoles décurrentes noirâtres.

•V ar. ex coi. sanguinea Dautzenberg et Durouchoux. 
D’une teinte rouge carm inée uniform e.
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Var. ex coi. balteata Dautz. et H. Fischer. Une 
coquille vide recueillie su r la plage. L’exem plaire 
su r lequel nous avons basé la var. balteata (Gamp. 
Scient. Prince de Monaco, p. 186), est b run  avec 
une bande blanche située au-dessus du m ilieu du 
dern ier tour, tandis que chez celui que nous avons 
recueilli au Val-André, cette bande se trouve au- 
dessous de la périphérie.

L it t o r in a  s a x a t il is  Olivi. Cette espèce, relativem ent 
peu abondante au Val-André, n ’y atteint pas une 
grande taille. Nous l’avons su rtou t recueillie sur 
les rochers de la pointe qui sépare la plage du 
Val-André du port de Dahouët. Nous n ’avons ren ­
contré que les variétés suivantes :

*Subsp. rudis Maton, var. rudissima Bean.
*Var. ex coi. fusca Dautz. et H. Fischer.
*Var. ex coi. fulva M onterosato.
* Var. ex coi. lutea Dautz. et Durouchoux.
*Var. ex coi. albida Dautz.
*Var. ex coi. miniata Dautz. et H. Fischer.
*Var. ex coi. zonaria Bean.

*Subsp. jugosa Montagu.
•Var-, ex coi. fusca Dautz. et H. Fischer.

•Subsp. nigrolineata Gray.,
•V ar. ex coi. compressa Jeffreys.

L it t o r in a  (M e l a r a p h e ) n e r i t o id e s  Linné. Il ne nous a 
pas été possible de découvrir ce M ollusque vivant. 
Nous n ’en avons rencontré que trois exem plaires 
roulés dans les cordons littoraux.

* L i t t o r i n a  ( N e r i t o i d e s )  o b t u s a t a  Linné, subsp. litto­
ralis Linné. Com m un su r le Fucus vesiculosus : 
c’est la coloration typique, jaune citron ou jaune 
d’or qui domine.
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•V ar. ex coi. aurantia Dautz. Jaune orangé uniform e.
*Var. ex coi. fusca Menke. Brun foncé uniform e.
*Var. ex coi. reticulata Dautz. et II. Fischer, couverte 

d ’une réticulation b rune su r un fond brun  clair 
ou rougeâtre.

Var. ex coi. rhabdota Dautz. et H. Fischer, ornée de 
linéoles décurrentes brunes : un  exem plaire vide.

•V ar. ex coi. inversicolor Dautz. et H. Fischer, fond 
jaunâtre  avec deux bandes brunes.

•V ar. ex f. retusa Lam arck, plus grande et plus glo­
buleuse que le type, à spire très déprimée.

•V ar. ex coi. olivacea Dautz. et 1t. Fischer. Vert olive 
uniform e. Cette coloration est presque toujours 
celle des exem plaires de la var. retusa, la colo­
ration typique (jaune) est rare  chez cette forme.

•V ar. ex f. vittata Philippi. Un exem plaire de la colo­
ration typique (jaune).

• L acun a  p u t e o l u s  Turton. Un s e u l  exem plaire vivant 
sur des algues.

• L a c u n a  p a l l id u l a  Da Costa. Peu a b o n d a n t  s u r  le s  

Fucus e t  s u r  le s  z o s t è r e s .

• L a c u n a  v in c t a  M ontagu. R are su r les zostères.
•V ar. canalis M ontagu. Unicolore, sans bandes. 

Moins rare  que le type, su r les zostères.

• S k e n e ia  p l a n o r b is  Fabricius. Très ra re  vivant su r les 
zostères et peu com m un dans les cordons lit­
toraux.

• R is s o a  l a b io s a  Montagu. Très com m un vivant su r les 
zostères. Le R. labiosa est généralem ent rattaché 
com m e variété au R. membranacea  Adams, mais 
l’espèce d’Adams est si obscure qu’il nous paraît 
préférable d’adopter le nom labiosa qui s’applique 
incontestablem ent à la forme qui vit su r les côtes 
de Bretagne.
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•V ar. ex coi. pallida Dautz. Coloration très claire, 
presque blanche.

•V ar. ex coi. fusca Dautz. Coloration brune foncée.
• R is s o a  G u e r in i  Recluz. Peu abondant su r les zostères 

et sous les pierres.
•V ar. ex coi. albina Dautz. et Dur. Rare, su r les 

zostères.

• R is s o a  (T u r b e l l a ) p a r v a  Da Costa. Com mun sous les 
p ierres et sous les zostères.

* Var. ex coi. fuscata Brown. Coloration brune foncée.
•V ar. ex f. interrupta (Adams) Donovan. Cette petite 

lorm e, dépourvue de costales longitudinales, est 
beaucoup plus abondante su r les zostères que le 
R. parva typique.

• R is s o a  (P e r s e p h o n a ) l il a c in a  Recluz. Com m un su r les 
zostères.

•V ar. ex f. minor Dautz. Vit mélangée à la forme 
typique.

•V ar. ex coi. pallida Dautz. Cette coloration, d’un 
blanc jaunâtre, se rencontre chez la forme typique, 
ainsi que chez la variété minor.

• R is s o a  (M a s s o t ia ) l a c t e a  M ichaud. Commun, vivant 
sous les p ierres enfoncées dans le sable vaseux.

• R is s o a  (M a n z o n ia ) c o s t a t a  J. Adams. Assez rare  vivant 
sous les p ierres; assez com m un dans les cordons 
littoraux.

• R is s o a  (O n o b a ) s t r ia t a  J. Adams. Com m un vivant 
sous les p ierres enfoncées dans le sable vaseux.

• R is s o a  (G a l e o d in a ) c a r in a t a  Da Costa. Vivant sous les 
p ierres enfoncées dans le sable vaseux. Rare.

R is s o a  (C in g u l a ) c in g il l u s  M ontagu. Bien que cette 
espèce ne soit pas très ra re  dans les cordons lit-
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toraux, nous ne sommes pas parvenus à la trouver 
vivante.

R is s o a  (C in g u l a ) s e m is t r ia t a  M ontagu. Nous n ’en 
avons trouvé que trois exem plaires dans les cor­
dons littoraux.

• R is s o a  (S e t i a ) f u l g id a  J. Adams. V ivant su r l e s  zos­
tères, au Verdelet. Peu abondant.

B a r l e e i a  r u b r a  (J. Adams) M ontagu. Rare dans les 
cordons littoraux.

P e r in g ia  u l v .e  Pennant. P e u  com m un dans l e s  cordons 
littoraux.

T r u n c a t e l l a  s u b c y l in d r ic a  Linné. Très r a r e  d a n s  les 
c o r d o n s  littoraux.

Var. laevigata Risso. Cette forme, dépourvue de cos- 
tules axiales, est beaucoup plus com m une dans 
les cordons littoraux que la forme costulée.

C a l y p t r a  c h in e n s is  Linné. Assez com m un v i v a n t  s u r  

les p ierres et su r des valves de Pélécypodes.

• L a m e l l a r ia  p e r s p ic u a  Linné. Un exem plaire vivant, 
sur une pierre, au Verdelet. Coquilles vides très 
rares dans les cordons littoraux.

N a t ic a  (L u n a t ia ) c a t e n a  Da Costa. Nous n’en avons 
rencontré que quelques coquilles roulées su r la 
plage.

N a t ic a  (L u n a t ia ) n it id a  Donovan. Trois exemplaires 
de la coloration typique, blanche, dans les cordons 
littoraux.

•V ar. Alderi Forbes. Deux exem plaires vivants sur 
la plage, au V erdelet, et quelques coquilles 
vides dans les cordons littoraux.

En suivant la classification du M anuel de 
Conchyliologie de P. Fischer, nous avons employé,
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ju sq u ’à présent, le nom  de section Naticina Guii- 
ding. Mais le type indiqué par Guilding pour 
Naticina est le N. Lactea Guilding qui appartient 
au m ême groupe que le N. mamilla  Linné, pour 
lequel M ontfort avait déjà créé, en 1810, le genre 
Polinices. Le nom Naticina tombe donc en 
synonym ie de Polinices et ce groupe com prend 
des coquilles porcelainées, très épaisses, à spire 
conique et possédant un gros funicule ombilical 
term iné par une callosité très forte qui s’étale sur 
le bord co lum ellare  et rem plit parfois com plète­
m ent la cavité ombilicale.

Le N. catena et nitida  ne possèdent pas de funi­
cule dans l’ombilic et appartiennent au même 
groupe que le N. heros Say, pour lequel Gray a 
proposé, en 1847, le nom  Lunatia  que nous 
adoptons au jourd’hui.

* A d e o r b is  s u b c a r in a t u s  M ontagu. Assez commun, 
vivant sous les pierres enfoncées dans le sable 
vaseux, au Verdelet, en com pagnie des Rissoa 
lactea, striata et carinata.

S c a l a r ia  c o m m u n is  Lam arck. Nous n ’avons pas ren ­
contré cette espèce qui a été trouvée par 
M. Lavezzari.

C io n is c u s  u n ic u s  M ontagu. P lusieurs exem plaires d a n s  

les cordons littoraux.
E u l im a  in t e r m e d ia  (Cantraine) Jeffreys. F ragm ents 

dans les cordons littoraux.
E u l im a  in c u r v a  Renier. Trois exem plaires dans les 

cordons littoraux.
O d o s t o m ia  p l ic a t a  M ontagu. Assez fréquent dans les 

cordons littoraux.
O d o s t o m ia  r is s o id e s  Hanley. P lusieurs exemplaires 

dans les cordons littoraux.
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O d o s t o m ia  a l b e l l a  (Lovén) Jeffreys. Quelques exem ­
plaires dans les cordons littoraux.

O d o s t o m ia  u m b il ic a t a  Aider. Trois exem plaires dans 
les cordons littoraux.

O d o s t o m ia  t u r r it a  Hanley. Trois exem plaires dans les 
cordons littoraux.

O d o s t o m ia  d e c u s s a t a  M ontagu. Dix exem plaires dans 
les cordons littoraux.

A u r ic u l in a  o b l iq u a  Aider. Quelques exem plaires d a n s  

les cordons littoraux.
N œ m ia  d o l io l if o r m is  Jeffreys. P lusieurs, exem plaires 

dans les cordons littoraux.
• P y r g u l in a  in t e r s t in c t a  Montagu, var. t e r e b e l l u m  Phi­

lippi. Piare vivant su r les zostères. Assez com m un, 
vide, dans les cordons littoraux.

P y r g u l in a  s p ir a l is  M ontagu. Quelques exem plaires 
dans les cordons littoraux.

• T r a g u l a  f e n e s t r a t a  (Forbes) Jeffreys. Un seul exem ­
plaire vide dans le cordon littoral.

E u l im e l l a  a c ic u l a  Philippi. Deux individus dans les 
cordons littoraux.

T u r b o n il l a  l a c t e a  Linné. Cordons littoraux, un  bel 
exem plaire.

T u r b o n il l a  r u f a  Philippi. Cordons littoraux, un 
fragm ent.

• P h a s ia n e l l a  p u l l u s  Linné. Pas très abondant su r les 
zostères.

Le Ph. pullus a été indiqué p ar Linné comme 
habitan t la M éditerranée. M. de M onterosato a 
considéré les spécim ens de l’Océan A tlantique 
comme appartenant à une espèce différente et il 
leur a attribué le nom  de Phasianella picta Da 
Costa. Mais il ne nous est pas possible d’accepter
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cette m anière de voir, car il existe de nom breux 
exem plaires des côtes de Bretagne qui ne diffèrent 
sous aucun rapport de ceux qui proviennent des 
côtes de Provence, d’Algérie, et d’autres points de 
la M éditerranée.

* Var. picta Da Costa. Le Turbo pictus de Da Costa 
est une forme plus allongée, à spire plus haute 
que le Pli. pullus  typique, qui peut être admise 
comme variété. Jeffreys l’a- désignée sous le nom 
de var. oblonga. Elle est aussi fréquente au Val- 
André.

Var. ex coi. Il est difficile de déterm iner quels sont 
exactem ent le dessin et la coloration du Pli. 
pullus  typique, car Linné n ’a indiqué aucune réfé­
rence pour cette espèce. Toutefois, les term es : 
« picta varie fasciis m aculisque purpurascentibus 
■fuscis, albidisve », suffisent pour reconnaître qu ’il 
s’agit de coquilles présentan t un dessin com pliqué 
et une coloration variée. Gmelin, dans la 13e édi­
tion du System a Naturæ, a ajouté, comme réfé­
rence, deux figures de Born (Test. Mus. Cæs. 
Yindob., pi. XII, flg. 17, 18), assez grossières, mais 
qui justifient cependant l’interprétation suivante 
de la diagnose linnèenne : « Coquille ornée sous 
la su tu re de flam m ules blanches, om brées de b run  
vers la gauche; deux séries décurrentes de taches 
blanches, articulées de brun  régnant, l’une su r la 
périphérie, l’autre plus près de la base, les in ter­
valles des flam m ules et des taches étant couverts 
de ponctuations ou de linéoles obliques ».
. Les variétés de coloration sont extrêm em ent 

nom breuses, m ais nous n ’avons à m entionner ici 
que celles que nous avons observées au Val-André,

*Var. ex coi. pulchella Recluz. Cette variété ne pos-
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sède ni flammules, ni taches; toute sa surface est 
garn ie  de nom breuses linéoles très obliques.

*Yar. ex coi. millepunctata M onterosati. Egalem ent 
dépourvue de flam m ules et de taches, m ais p ar­
semée de nom breuses ponctuations.

•V ar. ex coi. flammea von Salis M arschlins (Reisen 
ins K önigreich Neapel, p. 337, pi. YHI, ílg. 11) =  
var. bicolor B. D. D., etc. Chez cette variété, les 
flam m ules su b su tu ra lis  descendent jusque vers 
la base de la coquille.

*Var. pallida nov. var. Même dessin que celui du 
Pli. pullus  typique, m ais d ’une coloration très 
pâle, souvent môme à peu près effacée. ?

•V ar. albina M onterosato. Entièrem ent blanche ou 
jaunâtre, sans aucune trace de dessin.

• G ib b u l a  m a g u s  Linné. Com m un sur le sable vaseux de 
la plage du Verdelet.

•V ar. ex f. producta B. D. D. Form e très élevée, à 
om bilic presque fermé. Un seul exem plaire.

•V ar. ex f. obsoleta B. D. D. Sans tubercules au 
som m et des tours.

•V ar. ex coi. alba Jeffreys. D’un blanc jaunâtre sans 
dessin.

•V ar. ex. coi. griseola nov. var. D’un gris cendre foncé, 
traversé par des cordons décurrents composés de 
ponctuations alternativem ent noires et blanches; 
base ornée de flam m ules grises obliques, étroites 
et rapprochées.

• G ib b u l a  (S t e r o m p iia l u s ) c in e r a r ia  Linné. Com mun sur 
les zostères et sous les pierres.

•V ar. ex f. elatior. Grande et haute.
•V ar. ex coi. variegata Jeffreys. Assez rare.
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* G ib b u l a  (S t e r o m p h a l u s ) u m b il ic a l is  Da Costa =  ? Tro­
chus obliquatus Gmelin =  Trochus umbilicatus  
M ontagu. Com mun su r les rochers et les pierres.

*Var. imperforata Dautzenberg. P lus rare  que le type 
et vivant à un niveau plus bas.

* T r o c h o c o c h l e a  l i n e a t a  Da Costa. Très com m un sur 
tous les rochers.

• C a l l io s t o m a  c o n u l o id e s  Lam arck. Com m un sur les 
rochers aux basses m ers de grandes m arées:

• C a l l io s t o m a  g r a n u l a t u m  Born. P lusieurs beaux exem­
plaires trouvés vivants à très basse m er par 
M. Lavezzari. Nous n ’avons pas rencontré cette 
espèce.

• C a l l io s t o m a  ( J u ju b in u s ) e x a s p e r a t u m  Pennant, lia re  
sous les p ierres. Coquilles vides dans les cordons 
littoraux.

• C a l l io s t o m a  ( J u ju b in u s ) s t r ia t u m  Linné. T rès com m un 
su r les zostères.

C y c l o s t r e m a  n i t e n s  Philippi. Un exem plaire dans les 
cordons littoraux.

• H a l io t is  t u b e r c u l a t a  Linné. Assez com m un' sous les 
grosses pierres, au Verdelet.

• F is s u r e l l a  m a m il l a t a  Risso. Umseul exem plaire vivant 
sous une pierre, au Verdelet; deux coquilles dans 
les cordons littoraux. Cette espèce est bien plus 
rare  au Val-André que dans les parages de Saint- 
Malo.

• E m a r g in u l a  f is s u r a  Linné. Nous en avons récolté une 
vingtaine d’exem plaires vivants sous les pierres, 
au Verdelet, m ais nous n ’avons trouvé aucun 
E. rosea Bell. Dans la région de Saint-Malo, c’est 
au contraire 1 'E. rosea qui vit dans la zone des
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Lam inaires et nous n ’y avons rencontré YE. fissura 
que dans des dragages au large.

• A c m .e a  v ir g in e a  M üller. Commun vivant sous les 
pierres, au Verdelet.

• P a t e l l a  v u l g a t a  Linné. Extrêm em ent com m un sur 
tous les rochers du littoral.

•V ar. ex i. c o n ic a  Brown =  elevata Jeffreys =  hypsi- 
lotera Locard (ex parte). Form e haute.

•V ar. ex coi. s e c e r n e n d a  Dautzenberg. Commune 
su r les rochers. Se distingue par sa coloration 
brune noirâtre à l’extérieur et d’un vert olive foncé 
à l’intérieur.

•V ar. ex coi. c o m m u n i s  Brown =  picta Jeffreys. 
Ornée de rayons rouges.

• P a t e l l a  in t e r m e d ia  Jeffreys. Com m un sur tous les 
rochers.

• P a t e l l a  d e p r e s s a  Pennant, var. a th l e t i c a  Bean. 
Com mun dans les m ares des rochers, à mi-marée 
et sur les rochers à  très basse m er.

•V ar. o c h r a c e a  Dautz. et Durouchoux. Teintée de 
jaune ocre à l’in térieur.

POLYPLACOPHORA

• L e p i d o p l e u r u s  c a n c e l l a t u s  Sowerby. Assez com m un 
à très basse m er sous les pierres, au Verdelet.

• I s c h n o c h it o n  (T r a c h y d e r m o n ) c in e r e u s  Linné =  mar­
ginatus  Pennant. Très com m un sous les pierres, 
à basse m er.

• C h it o n  (H a n l e y a ) s c a b r id u s  Jeffreys. Très ra re  à  très 
basse m er sous les p ierres enfoncées dans le sable 
vaseux.
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• A c a n t h o c h it e s  f a s c ic u l a r is  Linné. Très rare. Nous 
n ’en avons recueilli que deux exem plaires sur les 
pierres, à basse m er.

• A c a n t h o c h it e s  d is c r e p a n s  Brown. Assez com m un sous 
les pierres, à basse m er.

SCAPHOPODA

• D e n t a l iu m  v u l g a r e  Da Costa. Très rare  vivant dans le 
sable à très basse m er. Coquilles vides peu com ­
m unes dans les cordons littoraux.

PELECYPODA

• O s t r e a  e d u l i s  Linné. Très rare. Nous n ’en avons ren ­
contré qu ’un seul individu vivant, jeune, fixé su r 
une pierre couverte de Balanes. Les valves roulées 
ne sont pas rares su r les plages.

• A n o m ia  e p h i p p iu m  Linné. Vivant en abondance su r les 
p ierres. On en trouve aussi de volum ineux paquets 
composés de nom breux individus fixés les uns su r 
les autres, rejetés su r  les plages.

•V ar. cepa Linné. Diffère de VA. ephippium  typique 
par sa coloration violacée.

L im a  (L im a t u l a ) s u b a u r ic u l a t a  M ontagu. Valves dans 
les cordons littoraux. Rare.

• C h l a m y s  v a r ia  Linné. Vit attaché aux p ierres par son 
byssus. Assez com m un.

• C h l a m y s  (Æ q u ip e c t e n ) o p e r c u l a r is  Linné. Très rare. 
Nous n ’en avons recueilli que deux exem plaires 
vivants.

• P e c t e n  m a x im u s  Linné. Un exem plaire jeune vivant 
dans une p rairie de zostères, au Verdelet. Valves 
isolées rejetées su r les plages.
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• M y t il u s  e d u l i s  Linné. De nom breuses colonies de ce 
M ollusque garn issent les rochers de tou t le littoral.

Comme toutes les M oules qui vivent su r les 
rochers, celles du Val-André sont petites et rabou­
gries; leurs valves sont épaisses et presque tou­
jours plus ou m oins érodées chez les individus 
adultes, On rencontre ensem ble des individus de 
la form e typique étroite et allongée et d ’autres 
dilatés du côté dorsal qui constituent la variété 
galloprovincialis Lam arck. Certains exem plaires 
très vieux ont le bord ventral concave, les crochets 
écartés, et peuvent être rapportés à la variété unci­
nata Bucq. Dautz. Dolii.

M o d io l a  b a r b a t a  Linné. R are. Nous n ’en avons 
recueilli que quelques exem plaires vides et des 
valves rejetées su r les plages.

M o d io l a  a d r ia t ic a  Lam arck. Très rare. Nous n ’en 
avons trouvé que des valves.

•V ar. radiata Hanley. P lusieurs spécim ens recueillis 
à basse m er dans le sable coquillier.

• M o d io l a r ia  d is c o r s  Linné. Très ra re  sous les pierres 
à basse m er.

• A r c a  ( F o s s u l a r c a ) l a c t e a  Linné. Très com m un sous 
les pierres à basse m er. Ce M ollusque est beau­
coup plus abondant, dans la zone littorale, au Val- 
André que dans les parages de Saint-Malo. Cer­
tains exem plaires, de grande taille, atteignent 
18 m illim ètres de diam ètre antéro-postérieur.

P e c t u n c u l u s  (A x in æ a ) g l y c y m e r is  Linné. Très rare. 
Nous n ’en  avons rencontré qu ’un exemplaire 
jeune, vide.

• N u c u l a  n u c l e u s  Linné, var. radiata Forbes et Ilanley. 
Exem plaires vides et valves dans les cordons lit­
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toraux. Récolté vivant, en nom bre, par M. La­
vezzari.

‘ M o n t a c u t a  b id e n t a t a  M ontagu. R are vivant sous les 
pierres. Les exem plaires vides et les valves abon­
dent dans les cordons littoraux.

‘ L a s .e a  r u b r a  M ontagu. Assez abondant dans les byssus 
des m oules et parm i les Balones.

N e o l e p t o n  C l a r k i ,® ' Clark. Assez com m un dans les 
cordons littoraux : exem plaires com plets et 
valves.

‘ C a r d iu m  (A c a n t h o c a r d ia ) e c h in a t u m  Linné. Assez sou­
vent rejeté vivant su r la plage, à très basse mer, 
après les gros temps.

‘ C a r d iu m  (P a r v ic a r d iu m ) n o d o s u m  Turton. Exem plaires 
jeunes et valves dans les cordons littoraux.

‘ Var. l u t e s c e n s  Dautz. et Durouchoux.
C a r d iu m  (P a r v ic a r d iu m ) e x ig u u m  Gmelin. Quelques 

valves dans les cordons littoraux.
‘ C a r d iu m  (C e r a s t o d e r m a ) e d u l e  Linné. Peu com m un 

dans le sable des plages.
‘ C a r d iu m  (L a e v ic a r d iu m ) n o r v e g ic u m  Spengler. Exem ­

plaires de différents âges rejetés su r les plages à 
très basse m er.

‘ Var. p a l l i d a  Jeffreys. Blanche, sans taches, so u s 'un  
épiderm e gris jaunâtre.

‘ M e r e t r i x  (C a l l is t a ) c h io n e  Linné. P lusieurs exem ­
plaires jeunes recueillis par M. Lavezzari sur un 
banc découvert à très basse mer.

‘ D o s in ia  e x o l e t a  Linné. Assez rare  su r la plage, au 
Verdelet.

‘ Var. o m n i n o - a l b e s c e n s  Poli =  albo-sordida Scacchi 
=  unicolor-alba Hidalgo. E ntièrem ent blanche, 
sans flammules.
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•V ar. interrupta B. D. D. Valves ornées de deux 
rayons composés de taches plus ou moins in ter­
rom pues en chevrons.

• V e n u s  (V e n t r ic o l a ) v e r r u c o s a  Linné. V ivant dans le 
sable vaseux. Exem plaires vides rejetés su r la 
plage. Le Verdelet.

• V e n u s  (T im o c l e a ) o v a t a  Pennant. R are vivant dans le 
sable vaseux, au Verdelet.

• T a p e s  r h o m b o id e s  Pennant. Cette espèce est rem ar­
quablem ent abondante, rejetée su r la plage au 
Verdelet. On y rencontre de nom breuses et jolies 
variétés de coloration.

•V ar. ex f. sarniensis Turton. Cette variété qui se 
d istingue par sa forme courte et haute, est plus 
com m une que le T. rhomboides  typique.

Nous n ’avons pas rencontré au Val-André la 
variété elongata Jeffreys, qui est au contraire plus 
allongée transversalem ent et dont le bord dorsal, 
plus déclive donne à l’extrém ité postérieure de la 
coquille un aspect légèrem ent acuminé, m ais nous 
en avons recueilli en 1891 un  exem plaire bien 
caractérisé à Binic.

Le T. rhomboides  est bien plus com m un au Val- 
André que dans la baie de Saint-Malo.

. La description de P ennant indique comme colo­
ration typique : « pale brow n color variegated ».

•V ar. ex coi. albida Locard. E ntièrem ent blanche, 
sans dessin.

•V ar. ex coi. fulva Locard. D’une teinte fauve u n i­
forme.

•V ar. ex coi. radiata Locard. Ornée de deux rayons 
blancs plus ou m oins in terrom pus qui parten t des 
crochets et s’élargissent jusqu’au bord ventral.
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*Var. ex coi. marmorata Locard. Diversement 
m arbrée et tachée de b run  sur un fond blanchâtre.

* Var. ex coi. roseotincta nov. var. Teintée de rose 
su rtou t dans la région des crochets. Cette teinte 
rose existe aussi souvent chez les trois variétés 
précédentes.

*Var. ex coi. semiferruginea nov. var. Des taches 
d ’un b ru n  ferrugineux ou orangé sont disposées 
en zones concentriques irrégulières.

* T a p e s  ( P u l l a s t r a )  p u l l a s t r a  M ontagu. Commun, 
vivant dans le sable vaseux, au Verdelet.

M ontagu a si bien décrit cette espèce qu’il ne 
peut y avoir le m oindre doute su r son identité, 
bien que la figuration du Conchylien Cabinet, 
indiquée comme référence, représente une espèce 
exotique. La prem ière figure satisfaisante a été 
donnée par Pulteney (Dorsetsh., pi. I, fig. 8). Elle 
a la surface parsem ée de nom breuses petites 
taches allongées et nous paraît devoir être re­
gardée comme représentant la coloration typique.

*Var. ex f. perforans M ontagu. Décrite comme espèce 
spéciale, m ais c’est tou t au plus une variété, car il 
ne s’agit que de déform ations provenant de ce que 
le Mollusque, au lieu de vivre dans le sable, s ’est 
développé au m ilieu de colonies d’Hermelles.

Var. ex coi. albida Locard. Entièrem ent blanche, 
sans dessin.

*Var. ex coi. lutea Locard. Fond jaune avec quelques 
taches peu apparentes et parfois aussi sans taches. 
Assez rare.

*Var. ex coi. violacea Locard. D’un gris violacé. Très 
rare.

*Va.r. ex coi. maculosa nov. var. Ornée sur la région 
postérieure de taches brunes irrégulières plus ou
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m oins disposées en chevrons, tout le reste de la 
coquille étant d’un blanc immaculé.

•V ar. ex coi. lyrata Locard, 1886 = catenata B. 1). D. 
sem blable à la var. maculosa, m ais présentant en 
outre trois rayons divergents su r les régions 
médiane et antérieure des valves.

•V ar. ex coi. dissimilis nov. var. Chez cette variété, 
la valve droite est entièrem ent blanche, mais, su r 
la valve gauche, une tache brune étroite règne le 
long du bord postérieur.

• T a p e s  ( P u l l a s t r a ) a u r e u s  Gmelin. Com mun; vit dans 
les m êm es conditions que le T. pullastra.

Le Venus aurea a été basé par Gmelin su r la 
ligure 219 (pi. 404) de Lister, qui représente une 
coquille ovale, de taille moyenne (diam. umbono- 
ventral 22 m m., diam. antéro-post. 27 mm.), 
ornée d’un dessin compliqué, composé de linéeles

. b run  noirâtre  qui s’entrecroisent irrégulièrem ent 
en chevrons, et de quelques rayons peu apparents, 
formés de taches irrégulières foncées.

*Var. ex f. major, de grande taille. Les exem plaires 
que nous avons recueillis aú Val-André ont 26 * 
36 mín., m ais cette taille est surpassée par le 
spécim en du Croisic su r lequel nous ayons établi 
la var. major et qui a 29 x 38 mm.

•V ar. ex coi. albida Dautz. E ntièrem ent blanche.
*Var. ex coi. fulva nov. var. Fauve, avec des ponc­

tuations et des rayons à peine visibles.
•V ar. ex coi. partita Dautz, Blanche, avec l’extrémité 

postérieure des deux valves largem ent teintée de 
b ru n  foncé.

•V ar. ex coi. semipartita nov. var. Valve droite 
entièrem ent blanche, valve gauche ayant l’extré­
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m ité postérieure ornée d’une large tache brune. 
Un exemplaire.

*Yar. ex coi. simulans noa. var. Jolie variété qui pré­
sente su r la région postérieure le m êm e dessin 
composé de taches b runes irrégulières q u ’on 
observe chez la variété maculosa  du T. pullastra.

* T a p e  s  ( A m y g d a la )  d e c u s s a t u s  Linné, v a r .  ex f. fusca 
Gmelin. Moins com m un a u  Verdelet que les 
T. pullastra et aureus.

Le type du Venus fusca  Gmelin est d’une colo­
ration b rune uniform e.

*Var. ex coi. albida B. D. D. Entièrem ent blanche.
•V ar. ex coi. lutea noa. var. D’un jaune d’or uniform e, 

ou ayant des zones concentriques plus claires 
bordant les lignes d’accroissem ent. On voit parfois 
quelques petites taches brunes peu apparentes sur 
la région postérieure.

•V ar. ex coi. varians B. D. D. Diversement tachetée 
ou m arbrée de g ris su r un  fond blanchâtre.

•V ar. ex coi. radiata B. D. D. Ornée de rayons bruns 
p lus ou m oins in terrom pus.

• T h y a s ir a  f l e x u o s a  Montagu. V ivant dans le sable 
vaseux sous les p ra iries de zostères. Les valves 
isolées sont abondantes dans les cordons littoraux.

• D o n a x  v it t a t u s  Da Costa. Très com m un rejeté su r la 
grande plage du Val-André.

•V ar. ex f. atlantica Hidalgo. Cette variété qui se ren ­
contre avec le D. vittatus typique, a la région pos­
térieure traversée par des sillons obliques qui 
form ent un treillis par leu r croisem ent avec les 
stries rayonnantes.

•V ar. ex f. magna Damon. De grande taille, attei­
gnan t 45 m illim ètres de largeur.
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*Var. ex coi. lactea M artel. D’un blanc uniform e à 
l ’in térieur et à l’extérieur.

*Yar. ex coi. aurea nov. var. Test jaune d’or à l’in­
térieur et à l’extérieur.

La coloration typique de cette espèce est b lan­
châtre avec des zones concentriques violettes qui 
accom pagnent les lignes d’accroissem ent. L’in ­
térieur des valves est violet, liseré de blanc sur les 
bords.

♦ D o n a x  (C a p s e l l a ) v a r ie g a t u s  Gmelin. Nom breux 
exem plaires recueillis vivants par M. Lavezzari 
su r un  banc de sable que nous n ’avons pu visiter, 
aucune m arée n’ayant été assez forte, pendant 
notre séjour, pour le m ettre à découvert.

* G a r i (P s a m m o c o l a ) d e p r e s s a  Pennant. V ivant dans le 
sable vaseux ; com m un, rejeté su r les plages, au 
Verdelet.

♦Var. ex coi. lactea Jeffreys. E ntièrem ent blanche.
♦Var. ex coi. flavescens Réquiem  Fond jaunâtre  avec 

des rayons roses.
♦Var. ex coi. caerulescens Réquien. Fond violacé, irré­

gulièrem ent moucheté de blanc. Région des som­
mets teintée de violet foncé.

♦ S o l e n o c u r t u s  s c o p u l a  Turton. Un exem plaire recueilli 
vivant su r la plage p ar M. Lavezzari (Collect. 
Lavezzari).

P h a r u s  l e g u m e n  Linné. Beaux exemplaires, de grande 
taille, rejetés su r la grande plage du Val-André, 
après les tem pêtes.

C u l t e l l u s  p e l l u c id u s  Pennant. F ragm ent dans le 
cordon littoral.

♦ E n s is  e n s is  Linné. Vit enfoncé dang le sable; coquilles 
vides rejetées su r  la plage. Commun.
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La citation de YEnSis siliqua dans la liste de 
M. Lavezzari provient d’une erreur. Cette espèce 
doit donc être supprim ée.

♦ S o l e n  m a r g i n a t u s  Pennant. Com m un vivant dans le 
sable; coquilles rejetées su r la plage.

♦ M a c t r a  c o r a l l i n a  Linné var. atlantica B. D. D. 
E xtrêm em ent commun, rejeté vivant su r la grande 
plage du Val-André.

♦Var. cinerea M ontagu. Coloration cendrée sans 
rayons, égalem ent com m une.

♦ M a c t r a  g l a u c a  Born. M . Lavezzari a recueilli un  exeni- 
' plaire vivant de cette espèce et quelques valves 

su r un  banc de sable qui n ’ém erge que lorsque les 
m arées descendent plus qu ’elles ne l’ont fait pen­
dant notre séjour au Val-André,

♦ M a c t r a  ( O x y p e r a s )  s o l i d a  Linné. Com mun vivant dans ' 
le sable à basse mer, au Verdelet.

♦Var. truncata M ontagu. Avec la forme typique, mais 
plus rare.

♦ M a c t r a  ( O x y p e r a s )  s u b t r u n c a t a  Da Costa. Très com­
m un vivant dans le sable de la plage.

♦ L u t r a r i a  l u t r a r i a  Linné. Vivant dans le sable des 
plages. De nom breux exem plaires vides sont 
rejetés sur la grande plage du Val-André, après les 
tem pêtes.

♦ L u t r a r i a  o b l o n g a  (Chemnitz) Gmelin. P lus ra re  que 
le précédent, ce M ollusque a été récolté vivant par 
M. Lavezzari, m ais nous n ’en avons trouvé qu ’un 
exem plaire vide et des valves.

♦ S p h e n i a  B i n g h a m i  Turton. R are vivant sous les pierres 
au Verdelet (Lavezzari). Nous en avons rencontré 
des spécim ens vides dans les cordons littoraux. 
C’est cette espèce que M. Lavezzari a citée par
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erreu r sous le nom  de Saxicava rugosa , comme 
nous avons pu le constater su r les exemplaires de 
sa collection.

• C o r b u l a  g ib b a  Olivi. M. Lavezzari a trouvé ce Mol­
lusque vivant en grand  nom bre su r un  banc de 
sable qui n ’ém erge qu’aux très fortes m arées. 
Nous n ’en avons récolté que des valves isolées 
dans les cordons littoraux.

P h o l a s  d a c t y l u s  Linné. F ragm ents dans les cordons 
littoraux.

• B a r n e a  c a n d id a  Linné. M . Lavezzari nous en a m ontré 
dans sa collection de nom breux spécim ens qu'il 
a recueillis, il y a une dizaine d’années dans un 
banc de glaise qui resta it à sec pendant les fortes 
m arées. Cette glaise est m aintenant recouverte par 
une couche de sable et nous n ’avons plus trouvé 
que quelques valves de B. candida dans les cordons 
littoraux.

• L o r ip e s  l a c t e u s  Linné. Vit dans le sable vaseux, sous 
les prairies de zostères du Verdelet. Ses valves 
sont très nom breuses dans les cordons littoraux.

• L u c in a  b o r e a l is  Linné, var. ex f. m i n o r  Dautzenberg. 
Vit en com pagnie du Loripes lacteus et du Thya­
sira flexuosa dans le sable vaseux des prairies de 
zostères, m ais est beaucoup plus rare.

Le type du L. borealis est une grande forme dont 
l’habitat actuel com prend la Norvège, l’Ecosse, 
l’Angleterre, l’Irlande, la M éditerranée et l’A dria­
tique (de M onterosato) et les Açores (Prince de 
Monaco). S u r les côtes occidentales de France, 
nous en avons ram assé des valves au Pouliguen, 
M. de Boury l’a trouvé à Arcachon et le Dr Daniel 
en a récolté de m agnifiques exem plaires morts,
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mais intacts dans des dépôts vaseux de la rade de 
Brest où ce M ollusque ne vit plus m aintenant. 
Sur les côtes de la M anche, nous n ’avons jam ais 
rencontré que la var. minor.

• T e l l in a  (T e l l in u l a ) s q u a l id a  Pulteney. Très rare  
vivant dans le sable vaseux, au Verdelet.

• T e l l in a  (A n g u l u s ) f a b u l a  Gronovius. Exem plaires 
vivants et m orts rejetés su r la g rande plage du 
Val-André.

T e l l in a  (M œ r e l l a ) d o n a c in a  Linné. Deux exem plaires 
com plets et quelques valves dans les cordons lit­
toraux, au Verdelet.

• A r c o p a g ia  c r a s s a  Gmelin. Peu com m un su r la plage, 
au Verdelet. Le type de cette espèce est orné de 
rayons rouges.

•V ar. ex coi. albida Jeffreys. Entièrem ent blanche. 
Moins rare  que la coloration typique.

• M a c o m a  t e n u is  Da Costa. Très abondant, rejeté su r la 
grande plage du Val-André. La coloration typique 
de cette espèce est rose clair avec des zones 
concentriques d’un rose vif.

•Var. ex coi. alba O.-G. Costa =  albida de Montero- 
sato. E ntièrem ent blanche.

•V ar. ex coi. aurantia de Monterosatoi. Orangée claire 
avec des zones concentriques plus foncées.

•V ar. ex coi. carneola nov. var. D’une teinte carnéolée 
claire avec un  rayon rose lim itan t la région 
postérieure.

•V ar. ex coi. pudibunda de Monterosatoi. Blanche, 
avec une large tache d’un  rose vif su r la région 
qui entoure les crochets.

•V ar. ex coi. maculata nov. var. Semblable à la
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variété pudibunda, m ais avec une tache orangée 
rem plaçant la tache rose.

M a c o m a  b a l t h ic a  Linné. Une seule valve roulée 
ram assée au V erdelet dans le cordon littoral.

S c r o b ic u l a r ia  p l a n a  Da Costa. Quelques valves roulées 
recueillies su r la grande plage du Val-André.

S y n d e s m y a  a l b a  W ood. Très rare. Nous n ’en avons 
trouvé que quelques valves dans les cordons lit­
toraux. ■

• P a n d o r a  in æ q u iv a l v is  Linné. Peü com m un. Beaux 
exem plaires rejetés vivants et m orts sur la grande 
plage.

T h r a c ia  p a p y r a c e a  Poli. Valves isolées peu nom breuses 
dans le cordon littoral.

Ph. D.
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